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INTRODUCTION 

Les espèces algales, à courte durée de vie et à biomasse importante, 
sont celles susceptibles de gêner le bon fonctionnement des stations de 
pompage de la centrale thermo-nucléaire de Flamanville. Dans le cycle 
biologique des Fucacées, des Laminariales, des Cystoseiracées, des Rhody­
mémiales et, parmi les Sargassacées, de Sargassum muticum, l'automne s'a­
vère être la saison où l'algue devient la plus fragile après ses périodes 
de croissance maximale et de reproduction. Un pourcentage vraisemblablement 
important de ces algues est donc voué, bon an mal an, â être libéré dans 
le milieu marin. 

L'étude consiste, principalement en période automnale, à cerner le 
phénomène par différentes méthodologies d'évaluation: 

- identification et mesure de biomasse des algues en épave sur la 
zone intertidale, 

- suivi, sur surfaces délimitées, du devenir de populations baguées, 

- évaluation générale des fluctuations qualitatives et quantitatives 
du phytobenthos intertidal, 

traine de chaluts à proximité du site et pose temporaire de filets, 

- enquête auprès des ports avoisinants et du Comité Local des Pêches. 

En fait, l'étude a été scindée en deux grandes parties, différentes 
dans leurs méthodologies ma~s complémentaires : les algues en épave et les 
algues en dérive. 

L'étude des algues en épave constitue l'approche du problème la plus 
simple et la plus satisfaisante a priori. En effet, les algues qui s'échouent 
seront susceptibles d'être pompées par le système de refroidissement de la 
centrale. Il suffit donc de mesurer les biomasses, de déterminer les espèces 
sur des surfaces délimitées de la zone intertidale, et de suivre le devenir 
des populations baguées. 

Mais, si nous admettons que toute algue en épave a été une algue en 
dérive et est susceptible de l'être encore, par contre leurs lieux de tran­
sit ne sont pas exactement déterminés. 

La seconde partie consistera donc, par des méthodes "à la mer" à étu­
dier les quantités d'algues passant en dérive devant la station de pompage, 
à déterminer leurs espèces puis les conditions qui régissent ces passages. 

I. ALGUES EN EPAVE 

1. Q~~~~!if. 

A priori, une grande partie de la biomasse algale mise en dérive est 
susceptible de s'échouer dans la zone intertidale (KOPP, 1977, à propos des 
Ulves). Estimer la biomasse algale en épave et les conditions physiques et 
météorologiques qui précèdent l'éChouage semble donc la méthode appropriée 
pour approcher le problème. Dans certains cas, les aspects qualitati~s et 
quantitatifS seront étudiés simultanément. 
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Date Lieu Objet 

2-3/11/1982 Dielette, Sciotot, Le Biomasse d'algues .. en epave. 
Rozel, Le Pou. 

1-2/03/1983 Dielette, Sciotot, Le Pou Biomasse d'algues .. en epave. 

29/04/1983 Dielette, Sciotot. Biomasse d'algues .. en epave. 

7/09/1983 En mer, devant le cap de Capture d'algues en derive 
Flamanville. par le chalut pelagique. 

9-10-11/09/1983 Dielette, Sciotot. Biomasse d'algues .. en epave. 

4-5-6/10/1983 Dielette, Sciotot, Biomasse d'algues .. en epave. 
Le Rozel, Le Pou. Baguages de laminaires. 

6/10/1983 En mer devant le cap de Capture d'algues en derive 
Flamanville. au chalut. 

17-18-19/10/1983 Diélette, Sciotot, Le Pou. Biomasse d'algues .. en epave. 
Baguages de laminaires. 

24-25/10/1983 Diélette, Sciotot, le Pou. Biomasse d'algues .. en epave. 
En mer, devant le cap de Algues en derive au filet 
Flamanville. tremail. 

3-4/11/1983 Dielette, Sciotot, Le Pou. Biomasse d'algues .. en epave. 
1-2/12/1983 En mer, devant le cap Baguages de laminaires. 

de Flamanville. Algues en der ive au filet 
tremail. 

18/01/1984 Di~lette, Sdcitot, Le Pou. Biomasse d'algues en épave. 
En mer, devant le cap de Algues en derive au filet 
Flamanville. tremail. 

CALENDRIER DES MISSIONS EFFECTUEES 
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Differentes methodes seront employees suivant la disposition des 
algues sur la plage: localisation uniquement.en haut de plage en fin 
cordon (laisses de haute mer), ou depôts concernant toute l'etendue de 
la place, ou enfin amas importants bien localises. 

La methodologie employee par L. LOUBERSAC (1982) dans l'etude de la 
"pollution du littoral français par les macrodechets" n'est pas adaptable 
à la mesure de poids d'algues, de bois ou de cadavres, souvent superieurs 
à 20 kg lm lineaire (dixit L. LOUBERSAC p. 31). Ces elements sont d'ailleurs 
exclus de son étude. 

2. 1. Radiales 

2.1.1. Laisses de haute mer (fig. 1, radiales R1 à R5) 

Ce sont des cordons d'algues que laissent les hautes mers sur les 
plages. Ils sont plus ou moins continus ou denses. 

La méthode consiste d'abord à delimiter sur la plage des strates de 
densité à peu près semblable (fig. 2). Ceci se fait avea l'appui d'une 
vue d'ensemble prealable de la plage. Etant donne la longueur de la 
manipulation (pesee de dizaines et même centaines de kilos d'algues) il 
a ete decide de ne prendre quI une radiale double par strate. Elle est 
choisie visuellement de façon à se rapprocher le plus possible de la 
moyenne dans chaque strate selectionnee. Ceci evitera au maximum l'effet 
du hasard. 

De part et d'autre de la radiale de chaque strate (perpendiculaire à 
la côte) les algues sont prelevees par mètre-carre, ensachees et pesees à 
l'aide d'une balance romaine (precision 50 g). S'il Y a du sable en melange, 
celui-ci. est enleve en secouant à la main ou par bain. Les algues trop 
sèches sont réhydratees par bain d'eau de mer pour pouvoir approcher leur 
veritable poids humide. 

La methodologie du prelèvement par mètre-carre permet d'estimer les 
fluctuations sur une même radiale et ainsi d'evaluer les possibilites de 
correlation de la biomasse avec l'intensite de la réflectance des algues 
sur des clichés aériens pris dans le proche infra-rouge (éventuellement 
utilisables) . 

La methodologie de prelèvement sur 2 radiales conjointes permet de 
calculer la marge d'erreur sur un secteur juge a priori homogène. 

Les biomasses par mètre-carré de chaque radiale sont additionnées. 
Une biomasae moyenne par mètre linêai~e et tiC écart-type sont calculés 
sur les deux sommes précedemment déterminées. La longueur de plage-est­
mesurée et donne le nombre de mètres linéaires par secteur. 
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Fig: 2 

Schéma de principe de la méthodologie d'étude des laisses de haute mer 
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Une.s~ple m~tiplication donne le résultat global du secteur, puis 
une add~t~on celu~ de l'ensemble des secteurs de la plage. 

Cette méthode a été utilisée le 2 novembre 1982 et le 4 octobre 1983 
sur la plage entre Sciotot et le Rozel. 

2.1.2. Echouages dispersés (fig. 1, radiales R6 à R8) 

C'est le cas le plus fréquent. Les algues sont disséminées sur la 
plage en fonction de divers paramètres changeants: profil de la plage, 
courants marins, direction et force des vents, coefficient de la marée 
Elles sont le plus souvent remises à l'eau à toutes, les marées, ce qui 
provoque des répartitions différentes à chaque basse' mer. En général, 
celles qui sont pourvues de vésicules (certains Fucus~ AscophyZZum 
nodOsum) se déposent sur la partie la plus haute de la plage, et les 
plus lourdes (Laminaires) près du niveau de la basse mer ou dans les 
cuvettes. 

La méthode consiste à choisir sur la plage de Diélette trois radiales 
fixes perpendiculaires à la côte (fig. 2). Il s'avère que de nombreuses 
visites préalables sur cette plage, nous ont permis de constater trois 
secteurs d'échouage plus ou moins bien différenciés. Le choix des radiales 
a été fait de sorte qu'un échouage même faible et dispersé amène à coup 
sûr des algues sur au moins une de ces radiales. Chaque radiale est censée 
représenter un secteur définissant un tiers de la longueur totale de la 
plage. 

La méthode employée dans ce cas revient globalement à celle énoncée 
précédemment, à ceci près que la dispersion ne permet pas le jugement 
visuel et qu'il faut donc laisser en partie place au hasard. 

C'est la marée et les conditions physiques du moment qui dispersent 
les algues sur les radiales fixes. Elles se chargent donc de provoquer 
le hasard. 

Le choix des 3 radiales dans les secteurs favorables donnera des 
valeurs qui peuvent être considérées comme maximalistes. 

Moyennes, écart-types, multiplication et addition sont ensuite 
employés de la même manière que dans le cas des laisses de haute mer. 



9 

2.1.3. Survols aériens 

L'objectif est de corréler des données de terrain avec l'analyse 
densitométri~ue (sytème ARISTIDE, J. RUDELLE, 1981) de clichés réalisés 
dans le proche infra-rouge. Des missions aéroportées, programmées les 
9 septembre et 3 novembre 1983 ainsi ~ue le 17 mars 1984, ont été reportées 
pour des raisons techni~ues ou météorologi~ues. Par contre, un survol a 
bien ete realise le 15 avril 1984 sur Flamanville, mais il n'y avait 
ce jour-là ~ue très peu d'algues en epave. Les prises de vue serviron~ 
uni~uement à l'estimation de la biomasse fixee (suivi Flamanville). 

Cette méthode, complémentaire ou de soutien aux mesures de terrain, 
n'est utilisable ~ue dans le cas de faibles epaisseurs d'algues, l'intensite 
de la réflectance etant liee à l'importance de la couverture vegetale -
superficielle uni~uement. 

Cette méthode est uni~uement utilisee dans le cas d'amas compacts et 
épais d'algues en épave provisoirement piégés. La méthode consiste au 
préalable à etablir, pour cha~ue amas important- , une courbe de 
correlation entre les epaisseurs de prelèvements et leur biomasse (fig.4). 

Des carrés de 50 x 50 cm sont sélectionnes dans la masse pour avoir 
une gamme d'epaisseur la plus complète possible. Une epaisseur moyenne est 
attribuée à cha~ue carre par plusieurs pi~ues dans les algues. Le carré 
est ensuite delimité, isolé à la bêche du reste de l'amas et les algues 
sont pesées. 

Ayant obtenu cette coùxbe d'etalonnage (fig. 4), il suffira de 
connaître l'epaisseur moyenne de l'amas global pour la corréler ... a une 
biomasse moyenne pour 1/4 de m2

• 

L'epaisseur moyenne de l'amas d'algues 'est calculee à partir de 
nombreuses mesures faites à intervalles reguliers (tous les 5 mètres 
dans le cas present) sur des diagonales dans l'amas. 

~Ces corrélation varient suivant la constitution de l'amas. Des 
dominantes de Fucales ou de Laminariales donnent par exemple 
des densités algales assez differentes. 



10 

Fig 3: érf§:1/iB{~n.:~N@· 
FLAMANVILLE - Biomasse végétale en ép~v~. ~ !iY';:Vj;;~:i:::!:Q 

. Positionnement des radiales de la plage. de Dié~;/2:'D:;i'!8i;; 
, (2/11/1982 au 10/9/1983) ':~l~·I:X'.\;;;~j,!.~:,:.)l.;{j)U 

nucl.aire 
en 

construction 

01 0 52 ' W 

~ 
. Blondel 

~ Arthur 

:.:":.;;':,: Vauville .,.:;. 

c.~~_::-:y:~.: ;·~;\'-';;-il"i.!!;-ii·/~:· 

mont 
Pierre 

R8 

.;,:';':'.: : .. 

R7 
R6 

.~ 
N 

0t:! =:Ji5i5i1:::::E!!!!i!I:=S?O m ill 



11 

2.3. ~~!~~~~_~~~!~~~_~~~~~~ 
Des bandes plastiques, de couleurs differentes suivant les marees, 

sont nouees autour des stipes de laminaires échouees à maree basse dans 
un secteur selectionne. Le jour suivant (2 marées plus tard) une obser­
vation visuelle à la basse mer permet d'estimer l'evolution ou la dispa­
rition de ces algues en epaves sur le littoral. 

3. Resultats· 

3. 1. ~~9:~~e~ 

3.1.1. Laisses de haute mer 

- le 2 novembre 1982, plage du Rozel à Sciotot 
(annexe 1) d'après les radiales R1 et R2 (fig. 1). 
environ 37,6 tonnes d'algues en epave, 

: donnees et calculs 
Resultat global : 

- le 4 octobre 1983, plage du Rozel à Sciotot : donnees et calculs 
(annexe 2) d'après les radia~es R3, R4 et R5 (fig. 1). Resultat global: 
environ 94 tonnes d'algues en epave. 

3.1.2. Echouages dispersés 

- le 3 novembre 1982, plage de Dielette : données et calculs (annexe 3) 
d'après les radiales R6, R7 et RB (fig. 2) : Resultat global: 3,B tonnes 
d'algues en epave, 

le 4 novembre 19B2, plage de Dielette 
d'après les radiales R6, R7 et R8 (fig. 2) 
d'algues en epave, 

- le 1er mars 1983, plage de Dielette 
d'après les radiales R6, R7 et RB (fig. 2) 
d'algues en épave, 

données et calculs (annexe 4) 
Resultat global : 6 tonnes 

données et calculs (annexe 5) 
Resultat global: 10,2 tonnes 

- le 2 mars 19B3, plage de Dielette : données et calculs (annexe 6) 
d'après les radiales R6, R7 et RB (fig. 2) : Resultat global: 7,7 tonnes 
d'algues en epave, 

- le 29 avril 19B3, plage de Dielette 
d'après les radiales R6, R7 et RB (fig. 2) 
_~algues en epave, 

donnees et calculs (annexe 7) 
Resultat global : 16,9 tonnes 

- le 9 septembre 1983, plage de Dielette : donnees et calculs (annexe 8) 
d'après les radiales R6, R7 et RB (fig. 2) : Resultat global: environ 
12B tonnes d'algues en épave, 

- le 10 septembre 1983, plage de Dielette : données et calculs (annexe 9) 
d'après les radiales R6, R7 et RB (fig. 2) : Resultat global: 3,B tonnes 
d'algues en épave. 

-Toutes les biomasses algales sont considerees en poids frais. 
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3.2.1. Etablissement de la corrélation épaisseur - biomasse (à partir de 
quadrats de 50 x 50 cm dans l'amas d'algues) 

Epaisseur 
(en cm) 

8,0 
30,0 
23,0 
22,0 
18,0 
4,0 

13,0 
24,5 
16,5 

Epaisseur 
(en cm) 

8,0 
21 ,0 
15,0 
11 ,0 
28,0 
23,5 

5,0 
18,0 

Biomasse 
(en kg) 

8,0 
25,0 
19,0 
24,6 
19,9 
2, 1 

12, 1 
24,2 
16,0 

Biomasse 
(en kg) 

5,5 
13, 1 
11 ,0 
6,8 

17 ,6 
16,0 
4,0 

13,6 

Le 11 septembre 1983 -
Plage de Diélette -
(courbe A, figure 4) • 

Le 4 octobre 1983 -
Anse du Pou -
(courbe B, figure 4) . 

Le 5 octobre 1983, dans l'anse de Sciotot, les quelques mesures effec­
tuées indiquent une similitude avec les résultats du 4 octobre dans l'anse 
du Pou. La droite de corrélation sera donc la même que celle de la veille. (fig.~ 

3.2.2. Evaluation de la biomasse globale 

- le 11 septembre 1983, plage de Diélette : données et calculs (annexe 10) 
d'après les diagonales A, B, C de mesures des épaisseurs dans l'amas (fig. 5) : 
Résultat global: environ 277 tonnes d'algues en épave, 

- le 4 octobre 1983, anse de Sciotot : données et calcul (annexe 11) 
d'après les deux diagonales de mesures des' épaisseurs dans l'amas (fig. 6) 
Résultat global: environ 81 tonnes d'algues en épave, 

- le 5 octobre 1983, anse de Sciotot : données et calcul (annexe 12) 
d'après les deux diagonales de mesures des épaisseurs dans l'amas (fig. 6) 
Résultat global: 10,9 tonnes d'algues en épave. 
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Fig: 4 
Courbes de Corrélation entre la biomasse 

et l'épaisseur des amas d'algues échouées 
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Fig: 5 

Délimitation schématique de l'amas d'algues 
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Les 4, 5 et 6 octobre 1983, plage de Diélette 

Cinquante Laminaria hyperborea et digitata ont été baguées le 4 octobre 
dans l'amas de la partie Sud de la plage de Diélette (zone A, fig.7). 

Le 5 octobre, quatre sont retrouvées à peu près au même endroit (zone A) 
et quatorze d'entre-elles dans la zone B au Nord de la plage (fig. 7) où se 
situe alors l'amas le plus important. Le 6 octobre, dix algues baguées sont 
retrouvees dans la zone B ainsi que sept dans la zone C (fig. 7), petite 
crique en bas du Mont-St-Pierre. 

Une bonne partie des algues en épave migrent donc vers le Nord de la 
plage à cha~ue marée. 

Les 5 et 6 octobre dans l'anse de Sciotot 

Bien qu'il y ait peu d'algues en épave le 5 octobre dans l'anse du Pou, 
seize Laminaria hyperborea ont été baguees. Aucune d'entre-elles n'a éte 
retrouvée le lendemain 6 octobre. Dans l'anse de Sciotot, plus au Nord, quel­
ques amas épars de Laminaires sont échoues alors qu'il n'y avait rien la 
veille; mais aucun ne contient d'algues baguees. 

Les 4, 5, 6 octobre 1983, laisse de haute mer à Diélette 

Trente Fucus et Ascophyllum nodosum de la laisse de haute mer ont été 
bagues le 4 octobre dans la partie Sud de la plage de Diélette. Vingt six 
ont été retrouves le lendemain à peu près au même endroit, ainsi que vingt 
cinq le surlendemain. Ceci prouve que la laisse de haute mer bouge peu. 

Les 17, 18 et 19 octobre 1983, plage de Diélette 

Quatre~ingtsLaminaria hyperborea et digitata de la partie Sud de la 
plage de Diélette (zone A) sont baguées le 17 octobre. Vingt-et-une d'entre­
elles sont retrouvées au même endroit le lendemain, alors que douze ont mi­
gre vers le Nord (zone B) où se trouve un amas assez important qui n'exis­
tait pas la veille. 

Le 18 octobre, un nouveau baguage est effectué, à raison de cinquante 
éléments dans l'amas d'algues de la zone A, et de cinquante également dans 
l'amas de la zone B. 

Les bagues sont distinctes entre les deux zones 
et grandes dans la zone B. 

petites dans la zone A 

Le 19 octobre, quatre Laminaires sont retrouvées dans la zone A ; ceci 
sur les cinquante baguees la veille ajoutées aux vingt-et-une retrouvées à 
partir du baguage de l'avant-veille. Dans la zone B, on compte six petites 
bagues et vingt et une grandes. 
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Une nouvelle accumulation s'est formée dans la zone C 
gues et douze grandes y sont identifiées. 

quatre petites ba-

Tous ces résultats prouvent, une fois de plus, d'une part la remlse 
en suspension à chaque marée des laminaires en épave et, d'autre part, 
la dérive de la grande majorité vers le Nord. 

Les 3 et 4 novembre 1983, anse du Pou (fig. 1) 

Le 4 novembre nous n'avons retrouvé que quatre Laminaria hyperborea 
sur les quarante ~uatre qui avaient été baguées la veille. Une visite à 
Sciotot et à Diélette ne nous a pas permis d'en trouver d'autres. 

Les 30 novembre, 1er et 2 décembre 1983, anse du Pou 

Cinquante bagues sont posées le 30 novembre sur quelques Laminaria 
hyperborea et saaaharina de l'anse du Pou. Le lendemain huit d'entre-elles 
seulement sont retrouvées sur place, alors qu'aucune n'est visible dans 
l'anse de Sciotot et sur la plage de Diélette. Par contre, le surlendemain, 
dans l'amas très important de l'anse de Sciotot, quatre éléments bagués 
sont aperçus, ainsi que deux sur la plage de Diélette. Quelques éléments 
réussissent donc ,après échouage dans l'anse du Pou ou l'anse de Sciotot, 
à passer le cap de Flamanville pour atteindre Diélette, montrant ainsi là 
dérive vers le Nord. 

4. Conclusion 

Les dépôts d'algues les plus importants sont bien localisés : dans 
l'anse du Pou, l'anse de Sciotot et la plage de Diélette (fig. 17, p.34), 
lieux qui peuvent être considérés comme des pièges à algues. Les échouages 
sont irréguliers dans le temps et subissent des fluctuations importantes 
d'un jour à l'autre. La plage de Diélette supportait, par exemple, 128 tonnes 
d'algues en épave le 9 septembre 1983, seulement 3,8 tonnes le 10 septembre, 
puis 277 tonnes le 11 septembre. L'échouage est dépendant des conditions 
météorologiques, et la remise à l'eau des algues leur permet de dériver à 
nouveau, seulement dans certaines conditions physiques, mais toujours vers le 
Nord. C'est pourquoi les algues en épave à basse mer, au Sud du Cap de 
Flamanville, peuvent progresser de plage en plage vers le Nord, avec risque 
de passage à un moment donné devant la prise d'eau de la centrale électro­
nucléaire. 

II. ALGUES EN DERIVE 

1. g~~~~~~~~~~~~_~~~~j~5~i}~_~~_~~~~~~~ 
Les populations algales de la région de Flamanville ont fait l'objet 

de plusieurs approches cartographiques. PEREZ et BRAUD (1975) ont dressé 
une carte générale des principales espèces exploitées ou exploitables 
(fig. 8). Madame THOUIN (1983) a plus précisément cartographié les lami­
naires de Basse-Normandie (fig. 9) en donnant des évaluations de biomasses 
par grands secteurs géographiques (fig. la). D'après ces deux études, 
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Estimation de la biomasse de Laminaires 

en place près des côtes du Cotentin-Ouest. 

Secteur Tonnage de Tonnage de 
géographique Laminaria Laminaria 

digitata hyperborea 

De Vauville 
au Cap de La Hague 1500 40 000 

Cap de Flamanville 1000 15 000 

Le Rozel 500 10 000 

Carteret 1000 -7 000 

Granville à Port-Bail 300 2 000 

-------~-~ 
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Laminaria hyperborea apparait predominante en zone sublittorale dans la 
zone de Flamanville (evaluation synthetique: 10.000 à 20.000 tonnes). En 
zone intertidale, SYLVAND (1974) et BELSHER (1976) precisent la liste des 
espèces intertidales de cette region. Les Fucales y predominent. 

QUEHEN (1977) et MENDOZA (1979) montrent que le maximum de fertilite 
de Fucus serra tus se situe à la fin de l'ete. Après cette periode, les 
ramifications ayant supporte les receptacles se necrosent et disparaissent. 
Le thalle se reconstitue à la fin de l'hiver. Pour ~ŒL (1939), Laminaria 
hyperborea, après sa periode de reproduction de fin d'ete perd sa lame 
ancienne. Chez Laminaria digitata, par contre, celle-ci persiste et ne se 
detruit que lentement par usure progressive. 

D'une manière cyclique, c'est donc theoriquement en automne que les 
eaux de Flamanville contiendront le maximum de debris vegetaux marins. Les 
conditions meteorologiques generales de cette saison favorisent l'arra­
chage de ces algues. L'objectif de l'etude est donc d'estimer, durant 
l'automne et le debut de l'hiver, les quantites d'algues qui transitent 
devant la centrale, de cerner les periodes qui presentent le plus de ris­
que de colmatage ainsi que les conditions physiques du milieu qui les pre­
parent. 

2. ~§~È.!~~~lo~i~ 
Les algues peuvent deriver à differents niveaux, dans la masse d'eau, 

suivant leur morphologie (lame ou non, présence de flotteurs ou non ... ) 
et leur etat de degradation physiologique. Plusieurs techniques specifi­
ques ont donc eté testées tout en sachant qu'il faut intervenir plutôt 
après les tempêtes d'automne. 

2.1. Chalutage de fond 

Dans le but d'etudier la biologie des ressources halieutiques de la 
région de Flamanville, l'ISTPM a pratiqué de 1977 à 1979 des chalutages 
expérimentaux sur les fonds meubles des baies de Sciotot, de Surtainville, 
de Vauville et de Bancaille (fig. Il et 12). Ils ont, par là-même, ramené 
dans leur chalut des algues dont la 'biomasse ou le volume ont été evalues 
et, dans certains cas, les espèces principales. ont ete determinees. Ces 
resultats, accompagnes de renseignements comme la date, l'heure et la posi­
tion geographique, complètent nos donnees recentes. 

L'engin employe par l'ISTPM est un chalut à faible ouverture verti­
cale (fig. 14) du type de ceux qu'utilisent les pêcheurs professionnels de 
la région. La durée du trait est de 30 minutes environ et n'est possible 
que sur des fonds à sediments, ceci en contournant les "croches". C'est 
pourquoi il n'a pas ete possible de chaluter juste devant le cap de Flaman­
ville (endroit qui nous interesse plus particulièrement 1 dans cette etude) 
et que les baies citees ci-dessus ont ete choisies. 

2.2. Chalutage pelagique 

A la lumière des resultats precedents et sur les conseils de l'ISTPM, 
le CNEXO confie à la Sociéte ANZAFRANCE de Lorient la realisation d'un -
chalut dit "ramasseur d'algues" (fig. 14 et 15). Il s'agit d'un chalut 
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pélagi~ue de 4 m2 d'ouverture pouvant être traîné à différentes profon­
deurs suivant le lestage. Deux journées d'essais ont été effectuées: le 
7 septembre 1983 après une tempête et le 6 octobre 1983 à la suite d'une 
période prolongée de beau temps (2 semaines). Le chalut a été traîné à 
contre-courant pendant des périodes d'une heure, successivement en sur­
face, à mi-profondeur et sur le fond (fig. 16). Ces essais se sont étendus 
durant le cycle de marée. 

2.3. Filets trémails 

Les pêcheurs du port de Diélette utilisent des filets trémails pour 
la pêche et affirment ~ue le relevé de ceux-ci est parfois rendu difficile 
par l'accumulation d'algues. Ainsi, c'est sur leurs conseils ~ue nous fai~ 
sons poser ~uatre filets trémails au Sud-Ouest du site de la centrale 
(fig. 16). Cha~ue filet est formé par juxtaposition de 3 mailles différentes. 
Il mesure 100 mètres de long et 2 mètres de large. Posé sur le fond, il 
est retenu à cha~ue extrêmité par des lests, et gardé vertical par des flot­
teurs. 

3. Résultats 

Les résultats de ces trois manipulations sont donnés de manlere synthé­
ti~ue dans les deux tableaux suivants. L'un concern~ les chalutages expé­
rimentaux de l'ISTPM (tableau 1) et l'autre les essais effectués par le 
laboratoire d'Algologie du CNEXO (tableau 2) sur le bateau de Monsieur SCELLES. 
Ce dernier tableau comporte aussi, de manière simplifiée, les résultats de 
l'étude des algues en épave de 1982 à 1983. En effet, les mesures d'algues 
en dérive et en épave sont liées car, à tout moment, les unes peuvent deve­
nir autres et inversement. La météorologie et l'état de la mer du moment 
et précédant la manipulation sont indi~ués pour tenter une corrélation 
avec la dérive ou l'éChouage des algues. Le coefficient de marée et le mo­
ment de l'échantillonnage sont indispensables pour l'interprétation des ré­
sultats. 

L'extrême diversité des conditions météorologi~ues des 58 jours d'ob­
servation ne se retrouve heureusement pas dans les résultats concernant 
les algues. Beaucoup de récoltes sont nulles, ce ~ui englobe déjà un bon 
nombre de conditions physi~ues dans un même résultat. D'un autre côté, ra­
res sont les récoltes massives d'algues (> 100 litres, tableau 1 ou > 50 ton­
nes en épave, tableau 2), ce ~ui permet de cerner assez précisémment les 
conditions physi~ues propices à 'un ris~ue de pompage d'éléments végétaux 
en nombre. 

4. Conclusion 

Le chalut "ramasseur d'algues" s'est révélé Plutôt inefficace, en pra­
ti~ue. Il filtre un volume d'eau trop faible (JO à 20.000 m3 /heure) dans 
la masse d'eau globale. C'est, semble-t-il, à mi-profondeur ~u'il yale 
moins d'algues en dérive. En effet, les algues pourvues de flotteurs 
(Ascophyllum nodosum, Fucus vesiculosus ... ) se déplacent à la surface 
de l'eau, alors que les laminaires dérivent dans une tranche proche du 
fond. Les sargasses, dont les flotteurs perdent leur efficacité dès la fin 
de l'été, se fragmentent, se détachent, tombent au fond et sont entraînées 
par les courants. Ce sont là, après Laminaria hyperborea, les espèces majori­
taires en biomasse dans le secteur de Flamanville. 
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Tableau 1 Résultats des chalutages expérimentaux de l'ISTPM (1977- J 979) . 

Date Coeff.de ~1étéo &: état de la me~r :4étéo & é1;at de la mer neure/marée Récolte 1 
1 

marée des jours.précéder.1;s(l) du moment (1) du chalut i 

04/04/1977 108 - vent fort d'Ouest 3 - vent faible de Sud BM + 1 à nulle. 
jours avant, à Sud-Ouest, BH + 2,5 

- mer agitée à forte - mer calme. 
3 et 2 jours avant. 

, 
21/05/1977 74 - vent d'Est fort 5 - vent fort d'Est, PM nulle. 

jours avant, - mer agitée à forte. 
1 - avec mer agitée· à 1 

forte. 1 

1 
1 

04/06/1977 101 - vent d'Est fort, - pas de vent, Pl-! + 1 à nulle. 

1 
- mer agitée de 2 à - mer calme. SM + 2 

5 jours avant. 

1 

18/06/1977 77 - mer aghée de 2 à 5 - vent faible d'Est, 

1 

PH - 3 à 50 litres 
jours avan't, - !:ler calme. ?l-! + 1 à P14-1 en 

- avec vent de Nord- baie de 1 

! i ES1;. Sciotot. , , 

02/07/1977 102 - calme depuis 15 - vent nul, BM + 2 nulle. ! 
1 

jours. - mer calme. ! 
1 

12/08/1977 62 - calme depuis 15 - vent faible de 314 à ::lM + 1 nulle. 
1 

jours. Ilord-Est, 
- mer calme. 

29/08/1977 101 - mer forte 5 jours - vent faible de 314+ 1 à 80 kg de 
avant avec vent Nord-Ouest, BM+ 2,5 Laminaires 
fort de Sud-Ouest, - mer calme. en baie de 

- puis agitée à peu Sciotot. 
agitée avec vent 
de Sud à Sud-Est. 

08/09/1977 40 - mer calme depuis - vent nul, BM- 2 à nulle. 
15 jours, - mer calme. BM+ 2 

- vent faible secteur 
Ouest. 

15/10/1977 106 - mer un peu agitée - vent nul, BM + 2,5 112kg(di-
3 jours avant, vers) en 

16/10/1977 99 - vent modéré d'Ouest - mer calme. BM baie de 
puis de Nord. Sciotot. 

26/11/2977 82 - mer agitée à très - vent faible de Bl4 - 3 à 2 litres. 
forte de 2 à 5 Nord-Est, BM+ 1 
jours avant, - mer peu agitée. 

- vent fort d'Ouest 
à Nord-Ouest. 

17/12/1977 61 - mer agitée 4 jours - vent faible de Sud PM nulle. 
avant avec.\tent mo- à Sud-Ouest, 
yen de Sud-Ouest. - mer peu agitée. 

06/02/191'8 91 - mer grosse 4 jours - vent moyen de r'ord- p~t + 1 à de 20 à 60 
avant puis se cal- Ouest, :"14 + 4 kg (Lami-
mant, - mer peu agitée. naires+ iIa-

- vent fort de Nord- ZidrdsJ Sur-
Ouest puis descen- tainville 
dant au Sud pour côte et 
remonter par l'Ouest. large . 

06/03/1978 80 - vent faible d'Est à - vent faible • à 5à15 de Sud- BM - 2 de li-
3ud-Es't, Est, 3M - 1 'tres (di-

- mer calme à peu - mer calme. vers) de 
agitée. Sunainville 

large à Sur-

I 
tainvil.le 
côte. 

07/03/1978 80 
1 - calme. - vent faible de Sud, BN ie 5à2~. li- 1 

- ::ler calme. t:-es \c.~-

ve::-s) à Sur-
I-::ainvil~ 
1 c5te 

IJ7/04/ 1978 99 - ven-:: fort d'Est, - ven't :'o:-t â 1 ::st, Bt,l à 3/1 +3 3 li.tres 1 

- mer agitée à forte 
1 

- mer t:-ès agitée 
1 ~ • • '. 

1 
\...,ja.m~!'la~res; 

1 pendant les 3 jours à :'o::-te. à Sur~ain - ! 
1 p::-écéden-::s. 1 yille c5te. 1 



Da.te 
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23/05/1978 

06/06/1978 

29/06/1978 

08/07/1978 

23/08/1978 

30/08/1978 

04/10/1978 

05/10/1978 

20/11/1978 

05/12/1978 

15/01/1979 

Soef.de 
:nuée 

87 

101 

80 

54 

75 

80 

72 

95 

60 

7.3 

al 

31 

~!étao ?c ;tat d.e :"a mer 
des jours ~récédents 

:,!étéo !.: éta.t de la. :ne~ Heure/ma.rée 
du moment 

- vent d'Ouest a.ssez 
fort 6 jours a.vant 
~uis d'Est fa.ible, 

- mer agitée 6 jours 
avant ~uis calme. 

- vent d'Ouest a.ssez 
fort 9 jours avant, 

- mer agitée 9 jours 
a.vant ~uis calme. 

- vent faible de Nord­
Ouest, 

'7 mer calme. 

- vent d'Ouest a.ssez 
fa.ible, 

- mer calme 
1 

1 

- vent faible ~ a.ss~z 
fa.ible va.riable 
d'Ouest ~ Est, 

- mer calme. 

- 'rent fa.ible de 

- mer calme. 

Nord 1 

1 

1 

- vent fort d'Ouest de - 'rent moyen de Sud- 1 

4 ~ 5 jours a.vant, Ouest, 
puis d'Ouest (moyen) - mer calme. 

- mer agitée 4 et 5 
jours a.vant, ~uis 
'Ceu agitée. 

- vent d'Ouest a.ssez 
fort et mer a.gitée 
de 2 il. 5 jours avant 

- puis vent fa.ible 
d'Ouest et mer peu 
agitée. 

- vent d'Ouest assez 
t'ort, 

- mer ~eu a.gitée il. 
a.gitée. 

- vent assez fa.ible de - vent de Nord-Est 
secteur Ouest, moyen, 

- mer calme. - mer calme. 

- vent d'Ouest moyen 
8 jours a.vant, puis 
d'Est faible, 

- :ner calme. 

- vent de Nord-Ouest 
moyen, 

- mer peu a.gitée. 

- vent fort d'Ouest - vent d'Ouest assez 
3,4 et 5 jours fort, 
a.vant, moyen d'Est - mer peu a.gitée. 
2 jours a.vant, moyen 
d'Ouest 1 jour a.vant 

- mer très a.gitée 3,4 
et 5 ~ours a.vant. 

- -rent de Sud-Ouest 
assez t'ort, 

- mer forte le 19/11 
a.gitée ~endant 5 
jours avant, 

- -rent t'ort de Nord il. 
Est de 7 il. 12 jours 
avant, puis :noyen de 
Sud ~ Nord-Est, 

- mer très forte de 5 
~ 9 j ours avant, puis 
peu agitée il. agitée 1 

(coeti'. 100). 

1 

! 

- vent de Nord-Ouest 
assez fa.ible, 

- :ner peu agitée. 

- vent de Sud-Est ~ 
Sud fa.ible, 

- mer peu agitée. 

314 - 3 
:al4 - 1,5 
:aM 
314 + 2,5 

:aM - 1,5 
aM - 1 
314 
31: + 1 

BM + 1 il. 
:aM + 2 

311 - 4 il. 
6.\1-1,5 

:aM - 1 

:aM + 3 

aM - 2 

?!1 + 2 
?M + 3 
?!1 + 4 
?H + 5 

3M - 4 
314 - 3 
3M - 1,5 
BM'- 0,5 

:aM + 0,5 

311- 1,5 
3.:.\! - i 
3H + 'J,5 

i 3H + i,5 

Tableau 1 (suite). 

Récolte du 
C!lalut (2) 

68 l (S.L) (2) 1 

119 l (S.C) 'I 

187 l (S.L) 
136 l (B.S) 1 

(Lamina.i:-es, 1 

lucu,s. HaLidr'jsi 
... ). 1 

320 l (S.C) 
400 l (S.C) 

l (S.L) 
;'(l0 l (S.L) 
( Lamina.i!'es 
surtout) . 

nulle. 

nuU.e. 

nulle 

nulle. 

nulle (3) 
640 l (S.L) 
nulle (S.L) 
nulle (S.C) 

100 kg (S.C) 
100 kg (S.L) 
100 kg (3) 
100 kg (3) 

nulle 
nulle 
nulle 
nulle. 

1 

! 
1 

,plusieurs 
,:onnes (di 're:-s )i 
(S.L) . 

:S.:::) 
::s.:) 
:lll :3) 
.: 3) (:ii·rers;i 
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Tableau 2 Résultats des mesures d'algues en dérive et en épave - CNEXO (1982-83). 

---Recolte \;;) , 
Météo & état de la mer Météo & état de Heure/marée Date Coef.de la mer 

marée des jours '-préc-edents du moment Algues en épave Algues en dérivE 
(tonnes) 

02/11/1982 104 ler/ll : vent de Sud Vent de Sud moyen et Bl4 Sciotot : 31,6 
assez fort, mer peu mer peu agitée. Diélette : + -
agitée. 

Sciotot 
+ 

03/11/1982 104 Idem. Bl4 : -
Dielette : + 

+ 
04/11/1982 104 Idem. Bl4 Sciotot : -

Diélette : 3,8 

1/03/83 110 - vent fort d'Est les - vent du Sud faible, Bl4 Sciotot : ! 
21 et 22/02, puis - mer agitée. Diélette : 10,2 
faible de Sud, puis 
assez fort d'Ouest 
les 21 et 28/02. 

2/03/83 105 - mer peu agitée. BM Sciotot : 0 
Diélette : 1,1 

29/04/83 94 - vent de Sud faible - vent de Sud assez Bl4 Sciotot : 
;--

à assez faible, faible, Diélette : 16,9 
- mer peu agitée ft . - mer peu agitée. 

calme depuis 15 
jours. 

18/06/83 60 - le 13/06 vent d'Oues - vent faible de Nord- .anse de Scio-
moyen, puis vent de Est, tot algues 
Nord à Nord-Est fai- - mer peu agitée. flottantes 
ble. aperçues. 

20/06/83 60 - vent d'Est moyen, Bl4 Sciotot : + 
- mer peu agitée. 

23/06/83 13 - vent d'Est faible, Bl4 Sciotot + 
: -

- mer peu agitée. 

04/09/83 65 - tempête de Sud- - vent fort de Sud- Bl4 Le Pou : ++ 
05/09/83 82 Ouest les 2,3,4/09, Ouest, Sciotot : ++ 

- mer grosse mer peu - mer grosse se cal- Diélette : ++ 
agitée pendant 2 mant. 
mois auparavant 

01109/83 108 - vent faible de Nord- - vent faible de Sud- P.M. - 3 à 
Est les 5 et 6/09, Est, P.M. + 4 --

- mer belle. 

09/09/83 - vent moyen de Sud- B.M. Sciotot : + 
Ouest, Diélette : 121,9 

- mer peu agitée. 

10/09/83 - vent moyen d'Ouest, Bl4 Sciotot : +++ 
- mer agitée. Dielette : 3,8 

11/09/83 - vent assez fort Bl~ Sciotot : 0 
d'Ouest, Diélette : 216,9 

- mer forte. 

04/10/83 80 - fin sept. vent - vent de Sud-Ouest à Bl4 Le Pou : 80,7 
d'Est faible, puis Ouest moyen, Sciotot : 94 
les 1,2,3/10 vent - mer peu agitée. Diélette : + 1 

Sud-Ouest faible à 
1 moyen. 
~ 

05/10/83 96 idem BN Le Pou : ;-

Scio'to : 10,9 
Diele'tte : ++ 

06/10/83 108 idem EM Le Pou - --
Sciotot : -

1 
iDiélette : ++ 

! 

11110/83 45 - 'tempête de Sud- - vent fort d'Ouest, !lM ILe Pou : 0 
Ouest à Ouest les - mer très !'orte puis Is,:~o'tot : 0 
15 et 16/10, .!'orte. Dlelette : ++ 

- mer très forte. i 
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Date 

18/10;83 

19/10/83 

24/10/83 

29/11/83 

30/11/83 

01/12/83 

02/12/83 

18/01/84 
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Tableau 2 (suite). 

IcoeX·. de M~téo &. état de la !l1er M~téo &. état de la mer Heure/marée 
atarée des jours précéden"Cs du moment 

58 vent assez fort 3.'4 
d'Ouest, 
mer agi1:ée à forte. 

70 'ren"C d'Ouest faiblis 3H 
sant, 
:ner forte puis ca.l.me 

92 - apr~s le 19/ 10, 'Ten"C 

r 
vent d'::s"C :noyen, sur 2 cy-

faible de Nord à ';I1er peu agi1:ée. ~les de 
Est, :na.ree. 

1 
- m~r peu agitée. 

1 

59 - vent fort d'Ouest - 'Tent de lIord 
les 25,26,21/11 , :-aible, 

- mer forte à très for ~ !lier belle, 
te. 

69 - ver.."t d'!:st :'ai- 3M 
':lle, 

- ::1er belle. 

78 - lren't d.' ::s"C faible, 
- mer belle. 

85 - -rent d'::st !"aible, 
- mer ':lelle. 

89 - coups de -rents - Oler et 'ren"C ca.l.més 
successifs de sec- un instant, 
teur Oues"C. 

( 1 ) 'roir significa1;ion des te=es dans le tableau 3 

(2) Légende: +++ >50 tonnes d'algues 
...... de 20 à 50 tonnes 

... de 10 à 20' tonnes 

de 1 à 10 ~onnes 
<1 tonne 
quelq,ues ~g 

o ::-ien 
S Sciotot 
3 3ancaille 

s.e. Surtainville côte 
S. r.. Surtainville large 

Récolte 

llg'..1es en 
epave(tonnes: 

Le ?ou : 0 
Sciotot : 0 
Diélette : ... -

:de:t. 

0 

Le ?ou : - 1 Sc::'oto"C : - 1 
Oiélette : ...... 1 

... 1 

Le ?~U : - 1 

SC::'01:01; : -
Jiéle'Cte : ... 

Le ?ou :~ 
SC::'01;01; : '~ 
Jiéle'tte 

1 

(2) 

ll~es en 
ié:-i",e 

1 

0 

--

--

--

-
1 

0 
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Le chalut pélagi~ue ne peut être utilisé ~ue par mer calme. Or, il 
s'avère ~ue les algues transitent rapidement devant le cap de Flamanville 
pendant ou juste après un coup de vent (entre ~uel~ues heures et 2 jours ma­
ximum). Avant ~ue la mer ne se calme, les algues ont le temps de s'échouer 
sur les plages ou de s'éloigner au gré des courants. 

Les mesures de l'ISTPM (tableau 1) indi~uent ~ue, plusieurs jours 
après un vent fort d'Ouest, des algues (surtout Laminaires) stagnent 
dans les bas fonds des anses sableuses, où elles sont abritées des courants 
violents. N'ayant pu faire des chalutages de fond ~ue dans les anses de Ban­
caille, Surtainville, Sciotot et Vauville, les résultats ne sont pas transpo­
sables au cap de Flamanville où le cheminement des algues sèmble très rapide 
(tableau 2). Il manQue des données d'algues en épave pour compléter les me­
sures de l'ISTPM de 1977 à 1979. 

Les Quatre filets trémails ont été posés 5 fois devant le cap de 
Flamanville. Reposant pendant 24 heures sur le fond, et filtrant un volume 
d'eau considérable sur 400 m2 (1 à 3 millions m3 /heure), ils doivent cap­
ter à coup sûr les grandes algues dérivant à ce niveau. Or il s'avère ~ue, 
comme pour le chalut "ramasseur d'algues", leur pose n'a été possible ~u'une 
fois la mer calmée. Devant le cap de Flamanville, les algues transitent très 
rapidement après le début du coup de vent et ceci le plus souvent avant 
l'accalmie. Les algues Qui s'échouent sur les plages ne sont pas remises en 
suspension immédiatement. Sans pouvoir le préjuger au départ, les filets 
trémails ont été installés pendant le laps de temps ~ui sépare les deux mi­
ses en dérive. C'est vraisemblablement pour~uoi les prises d'algues sont 
très faibles. 

Pour espérer capter les algues en épave ~ui sont remises en suspension 
il faudrait, sans doute, immerger les filets pendant 10 ou 15 jours après 
une tempête. Pour connaître le moment de passage des algues devant le cap 
de Flamanyille, un relevé des filets devrait se faire cha~ue jour. Ces con­
clusions n'ont été tirées ~u'en janvier 1984, moment à partir du~uel (pour 
~uel~ues mois) il n'y a ~ratiquement plus d'algues en épave sur les plages 
du secteur de Flamanville. Aussi n'a-t-il pas été possible de modifier le 
protocole expérimental. 

III. DISCUSSION ET CONCLUSION GENERALE 

- dans tous les cas, par petit coefficient de marée, il n 'y a pas d.' al­
gues en dérive (cf.12/08/77, 08/09/77, 17/12/77,29/06/78,20/11/(8) ou très 
peu (cf. 17/10/83), 

- par temps calme existant depuis au moins 15 jours, il n'y a pas d'al­
gues en dérive (cf. 02/07/77, 12/08/77, 08/09/77, 06/06/78, 23/08/(8) ou 
très peu (cf. 06 et 07/03/(8), 

- des vents de printemps, assez forts et réguliers, ne provo~uent pas 
de décrochage d'algues (Qui sont jeunes et bien fixées) (cf. 04/04/77, 
21/05/77, 04/06/77, 07/04/78, 08/07/(8), 
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- il Y a décrochage des algues de leurs supports lors des coups de 
vent de secteur Ouest, rares en fin d'éte, souvent en automne et occasion­
nellement en hiver. Elles s'échouent très vite à la côte (1 à 2 jours ma­
ximum), par pa~uetsldans les anses les plus fermées comportant un dispo­
sitif de piégeage (Le Pou, Sciotot, Diélette), 

- si les vents modérés ou forts continuent à souffler de secteur Ouest, 
les grandes algues échouees se retrouvent en épaves à cha~ue basse mer au 
même endroit ou à des endroits différents (cf. 04 au 11/09/82, 04 au 06/10/82, 
17 au 19/10/82) (le vent d'Ouest ferme le piège), 

- elles ont tendance à se déplacer vers le Nord, et le feront d'autant 
plus vite ~ue le vent s'affaiblit ou passe à l'Est (cf. 13 au 23/06/83, 
04 au 11/09/83, 25/11 au 2/12/83), 

- mais le nouvel échouage (après remise à l'eau) est maximum quand. après 
un calme passager, des vents assez forts soufflent de nouveau de secteur 
Ouest (cf. 09 au 11/09/83), 

les algues les plus lourdes (laminaires surtout) sent l~s plus_ gênantes 
car, echouees en oas cie plage, t=llt:::s ::suut J:!hïs :Ld.cil-eLUcnt re:w.~ses en '::é.rive 
par les courants, 

- le déplacement des échouages vers le Nord est dépendant du coefficient 
de marée. Par petit à moyen coefficient, il se fait sur une même plage 
(cf. 17 au 19/10/83 à Diélette) et par coefficient moyen à élevé d'une plage 
à l'autre (cf. 11/09/83,04 au 06/10/83,02/12/83), 

- la dérive des algues en épave vers le Nord se termine pour une partie 
d'entre-elles dans une cri~ue fermée ~ui pourrait être Clualifiee de "cime­
tière d'algues". C'est la petite plage en bas du Mont-St-Pierre (Siouville) 
(fig. 7). Il Y a alors désagrégation et décomposition des vegetaux marins. 

Il a été matériellement impossible de capturer 'oeaucoup d'algues en 
mer du fait des conditions speciales de leur dérive. Les résultats ne sont 
cependant pas négatifs puis~u'ils permettent de dire ~ue les transits d'al­
gues se font très rapidement pendant les coups de vent et avant Clue la mer 
ne se calme. 

Les mesures de biomasses algales en épave et les su~v~s d'algues ba­
guées vont, pour leur part, servir à ~uantifier et identifier les dépla­
cements. Tout d'abord les échouages prouvent ~u'il y a des algues en dérive. 
Lors des tempêtes d'automne il peut en dériver de grosses Cluantités simulta­
nément (277 tonnes maximum observées en épave à Dielette - tableau 2). 
Une fois échouées, les grandes algues (Laminaria hyperborea principalement) 
ne restent pas longtemps en place. A chaClue marée, elles dérivent sur des 
distances plus ou moins importantes vers le Nord, soit sur une même plage, 
soit d'une plage à l'autre. Les échouages sur les plag~s de Sciotot et de 
Surtainville sont donc susceptibles de transiter en suspension devant le 
cap de Flamanville. Par contre, les échouages sur les plages de Diélette 
et de Vauville, lors de leur remise à l'eau, ne concernent plus la station 
de pompage puis~u'ils seront entrainés vers le Nord. 

Si les laminaires qui transitent devant la prise d'eau de la centrale 
électronucléaire ne viennent effectivement que des 2 zones du Rozel et du Cap 
de Flamanville, il est possible de faire une estimation des tonnages annuels 
mis en dérive. Sur les 1 500 tonnes de La Digitata et les 25 000 tonnes de 
L'hyperborea présentes, environ 40 % de la biomasse totale (1) est arrachée 
du support, soit annuellement de l'ordre de 600 tonnes de la mineria digita 
et 10 000 tonnes de Laminaria Hyperborea. 

(1) : d'après Loic Keranbrun (1984), pour la Bretagne. 
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3. Recommandations 

Les principaux dangers de colmatage du système de pompage de la cen­
trale de Flamanville se situent pendant les coups de vent de secteur'Ouest, 
principalement en fin d'été, automne et début d'hiver. Les risques 
d'arrivée massive d'algues en dérive sont proportionnels à l'importance 
de la houle qui devient vraiment significative à partir de 50 à 60 km/h 
de vent. Les premières tempêtes de fin d'été et début d'automne ramèneront, 
à force égale de vent, plus d'algues que les suivantes. Les'risques sont 
donc dégressifs avec l'avancée de l'automne. 

Mais il faudra cependant se méfier encore des fortes tempêtes de sec­
teur Ouest. 

L'existence de mesures donnant un arrivage très localise de 270 tonnes 
d'algues en épave sur deux marees (Dielette, 11/09/1983) permet de pen-
ser qu'un transit simultane d'une ou plusieurs centaines de tonnes d'al-
gues est possible devant la prise d'eau durant les periodes criti-
ques. 

Ceci eoncerne le danger d'arrivée directe dans les heure& ~ui suivent 
le début des coups de vent. Dans ce cas, la solution ne peut se trouver 
~ue dans un renforcement du système de filtration et de nettoyage pendant 
les périodes critiques. 

Un autre danger subsiste: la remise en dérive des algues echouées 
au Sud de la Station de pompage. Elles ont en effet tendance à transiter 
vers le Nord (dérive littorale). Ce phenomène peut se produire dans les 
jours comme dans les semaines ~ui suivent l'éChouage. Pour cela, il faudra 
des conditions physiques favorables : vents affaiblis ou passant au secteur 
Est et coefficient de maree plus ou moins élevé (> 70). Sans attendre ces 
conditions favorables de remises en dérive, il serait souhaitable d'en-
lever ou de faire enlever ces algues échouées principalement au fond des anses 
de Sciotot et du Pou (Sud-Rozel, fig. 17). Les agriculteurs de la région s'y 
emploient dejà, mais pas de manière systémati~ue. Un réseau de surveillance 
et d'intervention pourrait rendre l'opération plus rapide et plus efficace. 

La colonisation récente du bassin de pompage par de nombreux pieds 
de Sargassum muticum introduit un autre risque ~u'il serait souhaitable 
de ne pas mésestimer. Sa prolifération rapide, son aptitude à se fixer sur 
des supports très varies et mobiles, en font une algue susceptible~ a priori~ 
d'introduire une gêne lors du 'fonctionnement de la station de pompage. 

Je tiens à remerc~er Monsieur Thoma.s BELSHER pour son aide et ses conseils 
avisés dans le cadre de cette étude, ainsi ~ue Mesdemoiselles Christine 
VIGIER et Marie Madeleine DANIELOU pour leur collaboration efficace. 

Messieurs SCELLES et ERNOUF, pêcheurs à Diélette, ont aussi grandement 
apporté leur savoir professionnel dans la réalisation prati~ue d'une 
partie de cette étude. 
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ANNEXE 1 

Résultats: biomasse algale en kg/m2 sur 2 mètres linéaires. 

Radiale R1 (fig. 1) 

Biomasse algale par 
mètre-linéaire : 

Radiale R2 (fig. 1) 

Biomasse algale par 
mètre-linéaire 

Calculs 

-

1 ,65 
1,22 

2,87 

1 ,50 
7,85 
7,60 
3, 15 
2,65 
2,20 
1 ,20 
5,10 
3,00 
0,75 
0,65 
0,05 

35,70 

0,62 
3,40 

4,02 

5,30 
14,95 

1 ,85 
0, 15 
1,40 
2,70 
4,70 
4,70 
9,40 
2,15 
0 
0 

47,30 

Composition principale : Fucus, 
Ascophyllym, Halidrys silicosa, 
Himanthalia elon.gata ... 
(x = 3,4450 ; (; = 0,8132 

x : moyenne 
~: écart-type 

Il Y a ici 2 laisses de haute 
mer juxtaposées, le coefficient 
de marée étant en baisse. 

(x = 41,50 ,cr = 8,202 

La biomasse algale de R1 est sensée représenter la moyenne des 
2900 mètres de la partie Nord de la plage, et celle de R2 la moyenne des 
700 mètres de la partie Sud. 

La biomasse globale de la plage est donc 

PRl 

2 

PR2 
x 2900 + - x 700 = 37640 kg 

2 

soit environ 37,6 tonnes d'algues en épave. 
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AN'ŒXE 2 

Résultats : biomasse algale en kg/m2 sur 1 ou 2 mètres linéaires. 

Radiale R3 (fig. 1) 

22,5 
38,5 
58,0 
41,0 

Total : 160 kg. Moyenne du mètre 
linéaire pour 30 mètres de plage. 

Biomasse algale par 
mètre-linéaire : 160 a 

2,50 2,35 
2,30 0 
1 ,25 0,40 
0,20 0 
0,50 0,03 Total : 14 kg. 

Radiale R4 (fig. 1) 1 ,05 1,05 Moyenne de 2 mètres linéaires 
pour 220 mètres de plage. 0, 15 0,55 

0,55 ° 0,03 ° 0,04 0,05 
0,10 0,55 
0,35 ° Biomasse algale par 

mètre-linéaire : 9,02 4,98 (-x = 7,00 :r = 2;8567 

0,50 
1 ,30 
4,30 
8,80 Total : 44 kg. 

Radiale R5 (fig. 1) 23,00 
3,90 
1 ,50 
o 

0,20 
0,5Q 

Moyenne du mètre linéaire 
pour 200 mètres de plage. 

Biomasse par mètre-
linéaire : 44,00 

estimé ... a 
Grâce ... a ces 
vue par une 

- de 450 ... a 
- de 570 ... a 
- de 625 ... a 
- de 930 ... a 
- de 1200 ... a 
- de 1300 ... a 
- de 1410 ... a 
- de 2100 ... a 

résultats, le reste de la plage vers le Nord a été 
donnée de biomasse moyenne linéaire par secteur 

570 mètres. :·20 kg/mètre linéaire de laisse 
625 mètres 10 kg/mètre linéaire de laisse 
930 mètres 30 kg/mètre linéaire de laisse 

1200 mètres 15 kg/mètre linéaire de laisse 
1300 mètres 30 kg/mètre linéaire de laisse 
1410 mètres 15 kg/mètre linéaire de laisse 
2100 mètres 30 kg/mètre linéaire de laisse 
3600 mètres 25 kg/mètre linéaire de laisse 



Calculs 

donc 
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ANNEXE 2 (sui te) 

La biomasse algale globale et très approximative de la plage sera 

PR4 
PR3 x 30 + - x 220 + PR5 x 200 + ... 

2 

= (160 x 30) + (~x 220) + (44 x 200) +(20 x 120) + (10 x 55) + 
2 

(30 x 305) + (15 x 270) + (30 x 100) + (15 x 110) + (30 x 690) 

+ (25 x 1500) = 9414~ kg 

soit environ 94 tonnes d'algues en épave. 
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ANNEXE 3 

Résultats : biomasse algale en kg/m2 sur 2 mètres linéaires perpendiculaires 
à la côte. 

Radiale R6 (fig. 2) 

Biomasse algale par 
mètre-linéaire 

0 
0 
0 
0 

0, 15 
0 

0, 10 
0,10 
0,45 
0, 15 

0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 

1 ,50 
1 ,65 
0,05 
0,02 
1 ,50 
1 ,50 
0,45 
2, 15 
1 ,55 
0,35 
0,20 
0,80 

12,6'7 

0 
0 

0,20 
0 

0,15 
0 

0,10 
0,10 
0,70 
0,05 

0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 

1 ,20 
2,65 
1 ,30 
1,90 
2,95 
2,75 
0,35 
2,15 
0,40 
0,02 
0,20 
0,30 

11 ,47 

Total 30,14 kg pour la 
radiale de 2 mètres de large. 

(i = 15,07, c;-= 3,3941) 

Radiales R7 et R8 (fig. 2) 
chacune. 

pas d'algues sur les 2 mètres linéaires de 

Calculs 

Ces 3 radia~es seront, à chaque mesure de ce genre, extrapolées à 
l'ensemble de la plage de Diélette qui fait 750 mètres de long. 

Dans ce cas-ci, il y a par calcul 

30,14 x 750 
= 3767 kg 

6 
soit approximativement 3,8 tonnes d'algues en épave. 



Résultats 

Radiale R6 (fig. 2) 

Biomasse algale par 
mètre-linéaire 
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ANNEXE 4 

ox18 fois 
0,35 
1,90 
4,20 
8,90 
6,05 
1 ,75 
2,50 
0,25 

° 0,45 

° 

ox'18 fois 
0,05 
2,30 
4,50 

10,35 
3,30 
1,85 
0,90 
0,35 

° 0,05 

° 0,20 0,10 
° 0,05 

0,05 0,02 
0,05 0,10 

° ° 
26,65 23,92 

Total : 50,57 kg pour la 
radiale de 2 mètres de large. 

(i = 25,285, = 1,9304) 

Radiales R7 et R8 pas d'algues sur les 2 mètres linéaires. 

Calculs 

Extrapolation à l'ensemble de la plage 

50,~7 x 750 
= 6321 kg 

6 

soit environs3tonnes d'algues en épave. 



Résultats 

Radiale R6 (fig. ) 

Biomasse algale par 
mètre-linéaire : 

Radiales R7 et R8 

Calculs 

AL1NEXE 5 

11 ,60 
18,30 
3,65 
0,60 --

_ 0, 15 
2, 15 
1 ,65 
0,60 
0,35 
0,95 
° ,OS-
0,02 
0,02 
0,10 
0,02 
0~02 

0,05 

° ... 
40.21) 

pas d'algues. 

45 

13,60 
18,40 
3,30 

° 0, 15 
2,30 
0,45 
0,10 
0,05 
2,90 
0,05 
0,05 
0,05 
0,10 
0,05 
0,02 
0,05 

0 
. .. 

41 62 

Total: 81,90 kg pour la radiale 
de 2 mètres de large. 
Spécificité : surtout Ascophyllum 
nodosum + quelques Laminaires ... 

(x = 40,95, cr = 0,9415) 

Extrapolation à l'ensemble de la plage 

81,90 x 750 
= 10231 kg 

6 

soit environ 10,2 tonnes d'algues en épave. 



Resultats 

Radiale R6 (fig. 2) 

Biomasse algale par 
mètre lineaire : 

Radiale R7 (fig. 2) 

Biomasse algale par 
mètre lineaire : 

° ° 
° ° ° 

ANNEXE 6 
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° ° 
° ° ° 0,20 0,15 

2,90 3,00 
3,05 0,02 

° ° 
6, 15 3,17 

0,45 0,50 
2,75 0,70 
0,10 0,65 
0,05 0,10 
2,80 2,05 
0,20 0,20 

Ox40 fois 

° 0,02 
0,05 0,05 
0,35 0,05 
0,05 0,25 
0,60 0,25 
0,25 0,10 
3,35 0,10 
0,05 2,40 
0,02 0,05 
0,35 0,20 
1 , 1 5 0,30 
4,90 1,25 
9,35 0,55 
7,10 2,60 
0,05 ° 0,20 0,05 

° 0,20 
0,02 5,40 

° ° ... . .. 

Total : 9,32 kg pour la radiale 
de 2 mètres de large. 

(X" = 4,66, ;:;- = 2,1072) 

Total : 5221 kg pour la radiale 
de 2 mètres de large. 
Spécificite : en haut de plage, 
Ascophyllum nodosum surtout ; 
en bas de plage surtout Laminaires 
et quelques Fucus. 

34,19 18,02 (x = 26,105,:J"'"= 11,4339) 
Calculs: Extrapolation à l'ensemble de la plage 

9,32 + 52,21 
x 750 = 7691 kg 

6 

soit environ 7,7 tonnes d'algues en épave. 
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ANNEXE 7 

Resultats: Radiales R6 et R7, pas d'algues en épave. 

Radiale R8 

Ox11 fois 

° ° 0,05 
1 ,10 
2,80 
0,20 
0,50 
0,35 
4,00 
4,70 
1 ,90 
3,70 
1 ,00 
2, 15 
2,65 
2,10 
2,30 
0,25 
0,20 
0,65 
0,20 
1 , 1 ° 
4, 15 
6,45 
3,70 

0,05 
0,10 
0,02 
0,30 
0,30 
0,35 
0,02 
0,40 
3,00 
5,70 
0,95 
4,35 
0,75 
1 ,70 
0,60 
0,60 
1 ,70 
0,65 
0,60 
0,10 
0,55 
0,75 
1 ,80 
6,70 
5,90 

2,75 
3,70 
4,20 
1 , 40 
3,05 
0,55 
1 , 75 
1 ,40 
0,45 
0,50 
1 ,20 
0,20 
0,05 
0,40 
1 , 50 
1 ,60 
1 , 50 
2,50 
2,00 
0,20 
0,50 
0,40 
0,20 
0,30 
0,20 

Biomasse algale par mètre-lineaire 78,70 

Calculs extrapolation à l'ensemble de la plage 

135,57 x 750 
= 16946 kg 

6 

1,05 
1 , 1 ° 
1,20 
1 ,00 
3,25 
1,80 
1 ,80 
1 , 1 ° 
0,70 
0,75 
0,20 
0,20 
0',03 
0,05 
0,30 
1 , 30 
1 ,00 
0,20 

° 0,50 
0,30 
0,40 
0,30 
0,20 
0,20 

56,87 

soit environ 16,9 tonnes d'algues en epave. 

Total: 135,57 kg 
pour la radiale de 
2 mètres de large. 
Specificite : domi­
nante de Fucus 
serra tus + Lami­
naria hyperbora + 
Pelvetia cana licu­
lata ... 

(X = 67,785, 
"7 = 1 5 , 436 1 ) 



Résultats 

Radiale R6 

Total : 18,95 kg 
pour la radiale 
de 2 mètres de 
large. 

Biomasse algale pa 
mètre-linéaire : 

r 

0 
0,10 

0 
1,20 
2,10 
2,05 

0 
0,50 
0,20 
2,40 
3,20 
1 ,10 
0 
... 

12,85 

1 ,65 
11 ,00 
2,50 

12,60 
o 

0,10 
1 ,35 
4,40 
4,20 
0,80 
0,05 
0,75 
3,35 
0,90 

Radiale R8 1,05 
4,30 
0,70 
1,70 

17,20 
24,80 
12,20 
15,80 
6,40 
0,10 
1,30 

15,60 
32,10 
14,10 

Biomasse algale 10, " 
par mètre linéaire ~--------
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ANNEXE 8 

0 0,60 
0,10 0,50 

0 0,45 
1,20 0,90 
1 ,10 0,20 
0,70 ° 0,30 0 
0,40 ° 0,10 0,20 
0,80 0,15 
1 ,40 ° ° ° ° ° .. . .. . 
6, 1 0 (x = 9,475) 3,00 

(,7"= 4,773) 

0,85 
8,00 
5,30 
4,20 
0,50 
0,65 
0,45 
0,80 
1 ,25 

° 0,40 
1,35 
0,05 
1,80 
o 

4,00 
6,30 
1,25 

18,80 
29,85 

5,65 
4, 15 
o 

4,05 
1 ,00 

10,0 
36,60 
30,55 
2,95 

23,45 
14,80 
17,40 
18,60 

1,70 
25,50 

5,00 
7,40 

14,80 
11 ,40 
7,00 

17,40 
12,10 
11 , 10 
7,75 

17 ,20 
15,20 
21,20 
8,80 

15,90 
24,20 
16,60 
2,70 
2,05 
2,35 
2,45 

0 
0 
0 

, 

525,05 

Calculs: extrapolation à l'ensemble de la plage 

18,95 + 5,10 + 999,10 

0,25 
0,30 
0,55 
0,60 
0, 10 
0,20 

° 0, 10 

° ° ° ° ° . .. 
2, 10 

5,30 
9,50 

29,50 
12 ~ 10 
10,90 
19,50 
5,30 
2,30 
9,65 
3,95 
1,45 

10,10 
9,80 

10,85 
14,85 
15,10 
31 ,10 
19,90 
8,20 
9,50 

12,30 
24,90 
10,20 
2,35 
1 ,10 
0,85 
1 ,80 
0,45 
0,30 

473,85 

Radiale R7 

Tot al : 5, 1 0 kg 
pour la radiale 
de 2 mètres de 
large. 

(x = 2,55 ;~= 0,6361 

Total : 999,10 kg 
pour la radiale 
de 2 mètres de 
large. 

ex = 499,45 ;:;-= 36,2 

x 750 = 127894 kg 
6 

soit environ 128 tonnes d'algues en épave. 
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ANNEXE 9 

Resultats 

0 0 OX4
1
fOis 

0,05 0,10 0,03 0 
0 0 0,05 0,02 
0 0,01 2,00 1 ,05 

3,65 0,03 0,35 0,45 
1,05 0 1 ,20 0 
0,01 0 0,02 0,02 

Radiale R6 0,65 0,01 0 0,05 Radiale R7 
0 0,03 0 0 

Total : 25,20 kg 0,50 0,01 0 0 Total : 5,27 kg 
pour la radiale 6,50 8,00 0,01 0,01 pour la radiale 
de 2 mètres de 1 ,00 3,70 0 0 de 2 mètres de 
large. 0 0 0 0 large. 

0 0,01 
0 0 

Biomasse algale par 
mètre-linéaire : 13,41 11,89 (x = 12,65) 3,66 

(-::/"= 1 ,0748) 
1 ,61 (if = 2,635 ; 

~ = 1,4496) 
Radiale R8 pas d'algues en épave. 

Calculs: extrapolation à l'ensemble de la plage 

25,20 + 5,27 
x 750 = 3809 kg 

6 

soit environ 3,8 tonnes d'algues en épave. 

Interprétation 

Le 8 septembre (pas de mesures), la plage de Diélette était 
couverte d'algues. Le 9 septembre le transfert s'est fait vers le Nord 
avec accumulation sur la radiale RB, le 10 septembre les algues sont re­
mises en derive et remontent encore vers le Nord pour ne plus apparaître 
sur la plage de Diélette. 

Sur la plage de Sciotot le même phénomène s'est produit, avec 
accumulation au fond de l'anse le 10 septembre et disparition totale cons­
tatée le 11 septembre, date à laquelle la partie Sud de la plage de Diélette 
est envahie par un amas compact. 
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ANNEXE 10 

Mesures des épaisseurs (tous les 5 mètres) (fig. 4) 

Diagonale A 
(en cm) 

10 
23 
25 
18 
18 

1 
24 
8 

24 
31 
27 
29 
24 
30 
24 
24 
19 
14 

Diagonale B 
(en cm) 

14 
18 
26 
33 
25 
30 
25 
23 
32 
21 
23 
21 

9 
18 
6 

Moyenne des épaisseurs: 21,17 cm. 

Diagonale C 
(en cm) 

9 _ 
30 
25 
20 
15 
26 
18 
21 
27 
22 

Par report sur la courbe de corrélation épaisseur - biomasse, cec~ 
donne 21,30 kg d'algues pour 1/4 m2 • 

La superficie calculée de l'amas d'algues est de 3250 m2
• 

La biomasse globale estimée est donc : 21,3 x 4 x 3250 = 276900 kg 

soit environ 277 tonnes d'algues en épave. 
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ANNEXE 11 

Resultats epaisseurs sur 2 diagonales de l'amas d'algues. 

Diagonale Diagonale 2 
(en cm) (en cm) 

11 ,20 5,40 
13,40 10,20 
15,30 9,80 
14,40 15,70 
20,50 18,40 
18,60 24,30 
24,40 20,20 
20,20 27,70 
28,30 28,20 
24,20 27,60 
18,10 20,40 
14,90 10,20 
12,70 11 ,30 
5,20 3,30 

Calculs : moyenne des épaisseurs : 16,40 cm. 

Ceci correspond, par report sur la courbe de corrélation, à 10,9 kg 
d'algues pour 1/4 m2

• 

L'amas mesuré est apprecié à 18500 m2
• 

La biomasse globale de l'amas d'algues est donc estimée à 

10,9 x 4 x 18500 = 80660 kg 

soit environ 81 tonnes d'algues en épave. 
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ANNEXE 12 

Résultats: épaisseur d'algues tous les mètres sur 2 diagonales. 

Dia50nale Dia50nale 2 
(en cm) (en cm) 

11 1 1 
9 24 

10 22 
14 33 
15 41 
16 39 
17 39 
19 52 
20 33 
23 26 
29 26 
40 23 
48 18 
47 17 
47 9 
27 

9 

Calculs : moyenne des épaisseurs : 24,4 cm. 

Ceci correspond, par report sur la courbe de corrélation, à 16,2 kg 
d'algues pour 1/4 m2

. 

L'amas mesuré est apprécié à 169 m2
• 

La biomasse globale de l'amas d'algues est donc estimée à 

16,2 x 4 x 169 = 10851 kg 

soit env~ron 10.9 tonnes d'algues en épave. 
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ANNEXE 13 

Conditions techniques 

Manipulation d'expérimentation. 
Le chalut ramasseur d'algues vient d'être fabriqué et est. 

arrive le 6 septembre au soir à Diélette par transport special de Lorient 
où il a ete construit par la Société ANZA FRANCE. 

9h30 : le "Barracuda" ayant coulé le 2 septembr 1983, la manipu­
lation va""S'e"dérouler sur un autre bateau, la "Pequeresse" (propriétaire : 
M. ERNOUF du Rozel). 

11h00: départ du port - route vers le point C devant l'anse de 
Sciotot. 

La tempête du 2 septembre a provoqué des échouages importants 
d'algues sur les plages visibles les 3, 4 et 5 septembre. 

Les algues arrachées ont donc été apparemment transportées dans 
l'eau pendant 1 ou 2 jours maximum, après le coup de vent. 

Manipulation 

Principe mise du chalut à l'eau - pointage de la position - naVl­
gation à contre-courant pendant un temps donné. On relève le chalut - poin­
tage de la position - prelèvement des algues - détermination - pesée. 

Point C : devant l'anse de Sciotot 

Point C vers le Sud : 

- heure départ 
- heure fin 

12h03 
12h13 

Decca 
Decca 

Sans lest. avec 2 petits flotteurs 
de profondeur. 
Résultat : aucune algue. 

Point C vers le Sud 

- heure départ 12h27'30" Decca 
- heure fin 12h37'30" Decca 

Avec 2 lests ('::! 10 kg chacun) 
Résultat : aucune algue. 

19 
? 

46,2 
46,0 

chalut .... a peu 

19,0 46,2 
20,6 46,5 

75 0 
74,4 

.... pres à 

75,0 
75,4 

chalut proche du fond. 

5 mètres 



Point D 
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Point C vers le Nord (car la renverse a eu lieu 1/2 ':leure plut "tôt 
qu'en théorie. 

- heure départ 
- heure fin 

12h45 
13h00 

Decca 
Decca 

avec lests, face au courant. 

20,5 
20,2 

46,4 
46,5 

Resultat - 1 petite Laminaria saccharina 
- 1 PZumaria eZegans 

100 g - 1 Dictyote dichotoma 
- 1 calliblepharis 

74,3 
7~,5 

- 1 algue brune avec folioles ne~vurés = 
Dictyopteris memoranacea 

Vus, des paquets de Fucus vesicuZosus et .=!iman-;naîic. e :cngar::a 
en derive en surface, de 20 à 50 kg (de 1 à 2 ~ètres ie long), 

Vus, AscophyZZum nodosum en surface (20 à 30 ~m de long). 

- heure départ 
- heure fin 

14h00 
14h15 

Decca 
Decca 

15 ,4-
15,4 

hS,6 
45,6 

;6,2 
76,0 

Chalutage vers le 
résultat : 

Nord en surface (sans lest). 
- Himantnaîia eîongata 

Fucus vesicuîcsus 

400 g 

au total 

- Dictyota dichotoma 
- Dictyopteris memoranacea 

?hyccidris tubeus 
- Halydris siliquosa 

Aerosorium una~atum 
- PaZmaria paîmatc. 
- Ceramum sv. 
P~ocammium sv. 

- P~umaria eîegans 

devant Diélette (fig~. 15) 

Filet au fond, avec lests, à contre-courant le "8ateau fait du 
surplace pendant 1 heure. 

- heure depart 14h40 
15h40 

Decca 12,7 
- heure fin 

Resultats : 

400 g 
au total 

Laminaria saccharina 
- Dictyota clic ho toma 
- Acrosorium incinatum 
- CalZ-ibZevhar7;'s' lanceolc.tc. 
- Dictyopteris memoranacea 

Palmaria ?alma~a 
- Heterosivnonia vlumosa 

45,3 76,4 

Pîunaria elegans 
Diîsea carnosa 
?hycoidris r".A.bens 

-QSifurcaria oiburca 
- Gigarr::ina acicuZar 
- Ceramium sp. 



Point A 
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surplace 1 heure à contre-courant, au fond avec lests (15 mm d'eau) 

- heure départ 16h18 
- heure fin .' 17h18 

Decca 
Decca 

14,3 
13,8 

Résultat : - Dictyopteris membranacea 
- uLva sp. 

100 g 
au total 

- Enteromorpha sp. 
- Acrosorium incina,tum 
- CaLLibLepharis ciLiata 

Phycoidris rubrens 
Sargassum muticum 
Dictyosa dichotoma 
Griffithisie sp. 
Heterosiphonia pLumosa 
Ceramium sp. 
Gigartina acicuLaris 
Rhodymemia ardissonni 
Bifurcaria bifurcata 

- heure départ : 17h36 Decca 14,2 
(déplacement vers la centrale) 

- demi-tour : 17h47 Decca 15,3 
(devant bassin de la centrale) 

- retour vers Diélette en longeant la côte 
- heure fin : 18h14 Decca : 14,0 

Résultats 

50 g au 
total 

- Fucus vesicuLosus 
- Dictyopteris membranacea 
- Phycoidris rubens 
- Laminaria sp. 
- DiLsea carnosa 
- + 

45,2 
45,2 

45,3 

45,4 

45,0 

76,8 
77 ,3 

77,2 

76,8 

78,2 



10hOQ 
10h44 

11h 14 
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ANNEXE 14 

embarquement sur la "Péqueresse" à Dié~ette, 
lâcher du chalut "ramasseur d'algues" devant la centrale en 
construction (plus proche que le point A precedent), 
traine une 1/2 heure en direction Nord-Nord-Ouest, 
relever. 

Resultat de la recolte - 2 petites laminaires 300 g - 1 Calliblepharis 

Conclusion immediate : en temps normal, il y a peu de transit d'algues en 
deriye devant le cap de Flamanyille. Il faudrait plutôt manipuler après 
une tempête. 
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ANNEXE 15 

Noua avons décidé d'abandonner provisoirement le chalut 
"ramasseur d'algues" et d'utiliser des filets trémails 'lui seront posés 
sur le fond près du point B (noté FT fig. 15). 

Monsieur SCELLES, sur son nouveau bateau "Ainsi-soit-il" pose, 
le 24 octobre, trois filets d'environ 50 mètres chacun, côte-à-côte, pour 
former un barrage continu de 2 mètres de haut sur le fond'r 

24 heures plus tard, le 25 octobre, il les relève et prélève 
le peu d'algues accrochées au filet. Le total fait environ 5 litres, ce qui 

n'est prati'luement rien pour une surface de filtration de 300 m2 pendant 
24 heures. 

Conclusions immédiates 

- aucune algue n'est observée en épave, 

- la tempête des 15, 16 et 17 octo-bre a emp.êché la pose immédiate 
des filets, 

- depuis le 16 octobre, le beau temps calme n'a, semble-t-il, 
pas permis de décrochages d'algues. 
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ANNEXE TECHNIQUE 16 

Des vents très forts d'Ouest ont soufflé les 25, 26 et 27 novembre 
Les conditions semblent donc idéales pour tenter une manipulation. Mais la 
pose des filets s'avère impossible les 27 et 28 novembre, à cause de la 
forte houle. La mer se calmant un peu le 29 novembre permet la sortie du 
bateau. Monsieur SCELLES pose quatre filets trémails côte-à-côte aux environs 
du point B (noté FT fig. 15). 

Le relevé de ces filets se fait 24 heures plus tard, le mercredi 
30 novembre. 

Résultats 1,800 kg d'algues seulement: 

- Laminaria digitata 
- HaZidrys siZicosa 
- Laminaria saccharina 
- Porphyra umbiZicaZis 

1,400 kg 
0,200 kg 
0,100 kg 
0,100 kg 

Les filets sont remis en place le mercredi. 30 novembre, au SOlr, 
puis relevés le vendredi 2 décembre au matin. 

Résultats 

+ 

13 kg d'algues: 

- Laminaria digitata 
- Laminaria hyperborea 
- Laminaria saccharina 
- HaZidrys siZicosa 
- Fucus serratus 
- Fuccus vesicuZosus 
- AscophyZZum nodosum 

- Phycoidris rubens 
- PZocamium coccineum 

CaZibZepharis sp. 
- DiZsea carnosa 

- AhnfeZtia pZicatra· . 

4,000 kg 
5,800 kg 
1 ,100 kg 
1,450 kg 
0, 150 kg 
0,100 kg 
0,100 kg 

0,200 kg 

0,100 kg 
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ANNEXE TECHNIQUE 17 

Conditions 

Après plusieurs tempêtes successives de secteur Ouest depui.s 
10 jours, les vents se sont orientes à l'Est et au Nord-Est, mais restent 
forts les 18 et 19 janvier. 

Il n'y a pas eu d'algues en epave sur les plages. Y-en-a-t-il 
en derive ? 

Les filets sont poses le 18 janvier vers 16 heures et releves 
par Monsieur SCELLES le 19 janvier dans la matinee. 

Resultats aucune algue donnant un resultat significatif en pesee. 
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ANNEXE TECHNIQUE 18 

AgZaothamnion scopuZorum 
AscophyZZum nodosum 
Bifurcaria bifurcata 
Bifurcaria rotunda 
CaZZophyZis ciZiata 
CaZZithamnion tetragonium 
Ceranium rubrum 
Ceramium sp. 
Chaetomorpha meZagonium 
Champia parvuZa 
CZadophora peZZucida 
CZadophora rupestris 
CZadostephus spongiosus 
CZadastephys verticiZZatus 
Codiumdichotomum 
CoraZZina officinaZis 
CryptopZeura ramosa 
Cystoseira baccata 
Cystoseira granuZata 
DiZsea carnosa 
Enteromorvha SD. 
Fucus serratus-
Fucus spiraZis 
Fucus vesicuZosus 
GeZidium sesquipedaZe 
Gigartina acicuZaris 
Gigartina steZZata 
GraciZaria verucosa 

Gymnogongrus patens 
Gymnogongrus griffithsiae 
HaZidrys siZiquosa 
HaZopytis incurvus 
HyZopteris fiZicina 
HaZurus equisetifoZius 
HimanthaZia eZongata 
Laminaria digitata 
Laminaria hyperborea 
Laminaria saccharina 
Laurencia pinnatifida 
Laurencia pZaticefaZa 
Lamentaria articuZata 
Membranoptera aZata 
PaZmaria paZmata 
PeZvetia canaZicuZata 
Phycoidris rubens 
PZocamium coccineum 
PoZyides rotundus 
PoZysiphonia eZongata 
PoZysiphonia Zanosa 
PoZysiphonia nigescens 
PoZysiphonia thuyoides 
RhodophyZZis divaricata 
SphondyZothammion muZtifidum 
UZva Zactuca 
Zostera marina 
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ANNEXE TECHNIQUE 19 

Roses des vents à la station de la Ha~ue. ------------------------------------- --

LEGENDE EXPUCATlVE DES ROSES DE FREQUENCE 

- Chaque cercle correspond à une valeur de fréquence do 2070. ou do 400/.:.. pour, certains séma­
phores Oa cote Oo/N étant le cercle-support des vecteurs). 

- Dans le cercle central le chiffre du haut représente le nombre total d'observations ayant servi 
de base 1 l'étude. Celui du bas représente la valeur (%0) des calmes . 

• Les vecteurs correspondant aux directions ont une longueur proportionnelle à la fréquence, 
(%0). La répartition deI forces Beaufort pout chaquo direction est représentée comme suit: 

9 ZJit#rt~:t 
l ' 
1 1 

• 1 1 
1 1 1 1 L. ____ 10 ci 12 : 1.._____ a et 9 
'- ___ ______ $ à '1 

1.. __________ .____ 1 èa .. 

(l5 mA et plus),/.. 
(18 mA ci 2.4 ml' ) 
( 8 rrv, il 1:" mA) 
( 1 mil à 1 mf) 

Exemple 

Dans la rose ci-contre les 
vents viennent de l'Ouest dans une 
proportion de 117%0. la réparti. 
tion des forces étant 30%" pour 
les vents de force 1 à 4,620/00 pour 
les vents de force 5 à 7, 18%0 pour 
ICI vents de forco 8 et 9 et 7%0 
pour les vents de force 10 à 12. 
Les mesures ont été blUées sur 
1069 observations et on a observé 
18%" de vent calme. 

o 
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